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« Si vous saviez le don de Dieu » 

 
Cher Mgr Martin Laliberté, chers frères dans l’épiscopat, chers frères et sœurs du Diocèse de Trois-

Rivières, distingués invités, 

« L’Église, peuple de Dieu et corps mystique du Christ, est un être vivant, animé par l’Esprit 

qui souffle où il veut. Elle n’est pas un objet immobile, une stèle sculptée avec art une fois pour 

toutes, un lac dont la surface est figée par la glace. Elle est faite de pierres vivantes ; en son sein, 

il y a une circulation continue de la vie divine. Elle est un grand corps, le corps mystique, dont le 

Christ est la tête et dont nous sommes les membres. Sans cesse, de nouvelles cellules y naissent, se 

développent et prennent place dans l’ensemble; chacun donne et chacun reçoit en un mouvement 

d’échange vital qu’on appelle la communion des Saints : communion dans la vérité, la grâce, la 

charité, le sacerdoce et dans les plus humbles services. » 

Les paroles que vous venez d’entendre ne sont pas les miennes, elles ont été prononcées ici 

même le 13 décembre 1975 par Mgr le cardinal Maurice Roy, archevêque de Québec, alors qu’il 
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venait pour l’inauguration du ministère épiscopal de son évêque auxiliaire, Mgr Laurent Noël qui 

vient de célébrer son 102ième anniversaire de naissance ! Mgr Laliberté, vous n’aviez que onze ans ! 

L’histoire se répète, c’est encore un archevêque de Québec qui vient reconduire un de ses 

évêques auxiliaires pour poursuivre la route avec cette communauté diocésaine bien-aimée de 

Trois-Rivières.  

C’est le cardinal Roy qui disait encore : « Tel est le peuple de Dieu et tel est en son sein le 

collège des évêques. Celui-ci est un organisme vivant qui marche et qui travaille, un ensemble de 

bergers qui cherchent les meilleurs pâturages, de laboureurs qui ouvrent de nouveaux sillons, de 

moissonneurs qui préparent la prochaine récolte. » 

Chaque fois qu’un évêque auxiliaire de notre Diocèse est appelé à servir ailleurs – c’est le 

sixième ! –, on me demande quelle est ma réaction. C’est périlleux de tenter de répondre. Si je dis 

que je suis content, on conclura que je suis heureux de le voir partir! Si je me déclare triste, on 

pensera que je suis mesquin et non disponible pour partager pour les besoins de l’Église ailleurs. 

La vérité est que les évêques ne nous appartiennent pas. Ils appartiennent à l’Église qui les 

appelle et les envoie servir là où elle juge que c’est nécessaire. 

Votre nouvel évêque, Mgr Martin Laliberté n’a été que deux ans évêque auxiliaire à Québec. 

C’est peu de temps. Mais je me rappelle aussi qu’un jeune évêque de Trois-Rivières d’à peine 42 

ans a été appelé pour assumer la responsabilité d’archevêque à Québec, après à peine une année de 

ministère ici à Trois-Rivières : Mgr Maurice Roy. 

Chers frères et sœurs, la communauté diocésaine de Québec est heureuse de la nomination 

de Mgr Martin à Trois-Rivières. Vous découvrirez rapidement, comme nous l’avons fait, un pasteur 

chaleureux, passionné pour la Parole de Dieu, proche, humble et très disponible pour travailler en 

équipe, pour servir la belle et grande mission de l’Église. Mgr Martin est un disciple-missionnaire 

dans la force de l’âge, un pasteur qui vous arrive avec une longue expérience de gouvernance et de 

vie missionnaire au sein de la Société des Missions Étrangères et après ces quelques années à 

Québec. Nous sommes convaincus qu’il saura vous accompagner afin qu’ensemble vous aidiez 

cette portion du peuple de Dieu à découvrir le don de Dieu, comme l’indique sa devise épiscopale : 

Si vous saviez le don de Dieu.  

Cher Mgr Martin, cher frère, tu deviens le berger d’une communauté diocésaine qui a de 

l’histoire, une riche histoire humaine et chrétienne. L’amour pour la Vierge Marie, la Mère du 
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Sauveur, y est particulièrement présent. C’est ici que nous retrouvons le sanctuaire national de 

Notre-Dame-du-Cap, source de nombreuses bénédictions pour notre pays. 

J’ai remarqué sur tes armoiries la Croix-Tau franciscaine. Elle est le symbole des racines 

franciscaines de ta spiritualité et de ta vocation missionnaire. Tu n’es pas sans savoir qu’ici à Trois-

Rivières se trouve aussi le sanctuaire du bienheureux Frédéric Jansoone, récollet, de la famille 

franciscaine, qui est une grande figure missionnaire et que nous espérons tous voir canonisé bientôt. 

Notre Église a besoin du témoignage d’hommes et de femmes qui ont donné leur vie pour l’annonce 

de l’Évangile. Sois de ceux-là, cher frère. 

Que Notre-Dame du Cap et le bienheureux père Frédéric t’accompagnent en tant que pasteur 

de ce diocèse de Trois-Rivières. 

Martin, tu te retrouves entre Québec et Montréal, entre Lépine et Lacroix. Heureusement que 

tu es Laliberté ! Que le Seigneur te bénisse. Nous sommes fiers que le siège épiscopal du plus 

ancien diocèse suffragant de notre Archidiocèse soit occupé, pour la troisième fois, par un fils de 

notre communauté diocésaine. 

Et permettez-moi de paraphraser les mots du cardinal Maurice Roy, qui ont résonné ici dans 

cette cathédrale il y a 47 ans. Ils m’apparaissent tout à fait appropriés pour l’occasion. 

« Qu’ils voient en toi, Martin, un homme qui partagera leurs soucis, leurs travaux et leurs 

fatigues; qui s’efforcera de les connaître, de les comprendre, de les réconforter, de les animer dans 

le cheminement difficile et glorieux où sont appelés ceux qui veulent sincèrement marcher à la 

suite de Jésus. 

Qu’ils reconnaissent en toi le successeur des Apôtres et l’envoyé du divin Maître, Celui qui 

a dit : Je suis le bon pasteur. »  

Monseigneur Martin Laliberté, dixième évêque de du Diocèse de Trois-Rivières, fécond mi-

nistère en route avec le peuple de Dieu qui t’est confié. 


